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CHAPITRE 4 : 

Hello ! 

Bon, je sais, ce n’est pas forcément très académique de 
vous écrire depuis ma boîte mail perso. Mais j’avais quand 
même envie de vous donner quelques nouvelles. Et puis 
comme je suis parti un peu sur un coup de tête, sans 
vouloir organiser un énième pot de départ, je tenais à 
vous dire que je pense encore souvent à vous. 

J’en profite aussi pour prévenir les collègues en fin de 
contrat : armez-vous de patience pour récupérer votre 
certificat de travail. De mon côté, ça fait maintenant 
quatre mois que je l’attends. Et sans ce précieux 
document, impossible de toucher le chômage… C’est 
quand même grave non ? 

Après, je ne sais même pas si je vais avoir le temps d'en 
profiter, puisque je devrais bientôt repartir. J’ai été 
recruté par une ONG au Sénégal. Je ne vais pas devenir 
riche avec cette mission non plus, mais au moins j’aurai 
l’impression d’agir concrètement pour les mangroves aux 
côtés des acteurs locaux. 

 

 

Ce nouveau départ n’était pas vraiment prévu. Mais je 

dois reconnaître que les conditions de mon contrat à 

l’OFB ne m’ont pas permis de me projeter sur le long 

terme. Tant pis... Les projets de maison, les envies 

d’enfants et tout le reste attendront encore un peu ☹. 

D’ailleurs, j’ai remarqué que mon poste n’a pas été 
rouvert après mon départ. Peut-être qu’il a fini sous 
forme de prestation ou d’intérim. J’ai l’impression que 
c’était déjà une tendance bien installée lorsque j’étais 
encore là. Avec la disparition du quasi-statut, on n’était 
de toute façon déjà plus très loin du fonctionnement 
privé... 
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J’espère en tout cas que vous avez réussi à récolter 
davantage de données que celles dont je disposais à 
l’époque. J’espère aussi que les arbitrages de l’État ne se 
font pas systématiquement au détriment de la 
biodiversité. Même si, je l’avoue, je reste assez sceptique. 
Quand je verrai toutes vos adresses me revenir en erreur, 
je comprendrai avec tristesse que s’en sera véritablement 
fini de l’Office français de la biodiversité. 

Parce que malgré toutes les critiques que je peux faire, je 
tiens quand même à être clair : si je râle autant sur l’OFB, 
c’est justement parce que je trouve que c’est un super 
établissement. Les missions sont passionnantes, les 
collègues sont formidables et il y a énormément de 
compétences en interne. C’est simplement le 
fonctionnement de la structure et le manque de soutien 
politique qui me donnent l’impression d’un immense 
gâchis. 

 

Bref, j’espère quand même que vous allez au mieux. 
N’hésitez pas à me donner de vos nouvelles de temps en 
temps.  

À bientôt la compagnie ! 

Alex. 


